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De Mouzon Mureau DUIS qux-en-Dieulet
Francois Lefort (1735-1803)

Avec quelque ASSUTANCE, heureusement, peut Eevoquer la f1gure d’un
rel1g1eUX PCU Franco1s Lefort On SUT lu1 certaın nombre de
rense1ıgnements el 11 est TaIic d’avoır, le VOII, euX
ecrıts de lu1 ans ordre de l’archivistique eft la bibliotheconomi1e eft euxX
acrTIıts ans Vordre, dısons, spirıtuel, ’un manuscriıt: le regıistre clandestin
de Vaux-en-Dieulet, eft l’autre imprime: la Notice SUr saınte Gertrude.

Voincı1 ONC jeune homme, ne Mouzon (actuellement departement
des Ardennes, eNvıron km sud-est de Sedan) le Juin
Nous SAaVOIS riıen de amılle qUC le 1910)08| de SCS parents, Jean Lefort
el Marıe La an Nous des indıcations, eft CENCOTC, SUT Vl’educatıon
qu’1 9 gräce au  s Annales Civiles el religieuses d’Ivois-Carıgnan
el de Mouzon. de N.J. Delahaut?, publıees 18272 par L/’Ecuy. Parmı1

RecourIir premier Heu GOOVAERTS, Ecrivains, artıstes el SAVAaNIELS de l’ordre
de Premontre,..., Bruzxelles, vol Ic1, 1 C} 502 Les autres SOUTCEOS Aappd-
raitront de ceft artıcle.

Les registres de catholicıte de Mouzon Ont dısparu ‚.OU: des ZUCITECS,
irremediable! Ne pas confondre Franco1s Lefort, dont parle 1C1, IVCC Jean-Francoi1s
Lefort, peut-eEtre parent. Ce dernier, ne auUssı Mouzon, mals se1Ze a1lls plus tard
1751 de Jacques ef de Marıe Goberon, profes de l’Antique Rıgueur Cu1ssy Juın LE
diıacre SO1ssons SUT dim1ssoires de Laon, septembre 1774- (pretre ei quand?
On le {TOUVvVe Mureau, 11 sıgne cte capıtulaire le avrıl prleur-cure de
Rouvre, dependant de Saint-Paul de Verdun, le Ju1llet 1790, condamne la deportation

1794, deced:  e devant Rochefort SUT le navıre «Jles Deux Assoc1es» le vendemilalire
I1L, 29 septembre 1794, ei inhume adame. Voir SUT Jean-Franco1s Lefort les
quelques lıgnes quUC Je Ju1 al Consacrees ans 199(0)81 artıcle «Mort vilolente, ex1l, deporta-
t10N...>», ans les Analecta Praemonstratensia, 68, 1992, 291

Nicolas Joseph Delahaut, ne Ivois-Carıgnan le decembre 1702, profes Salnt-
Paul de Verdun 1718 fıt Salls oute SCS etudes ecclesiastıques Justemont, OUu le
{rouve lors de la renovatıon des (BUX des 1 Janvıer 1727 HZZ 1723 Sa vIie presente
ensulte, ans I5  etat de 11105 connalssances actuelles203  Miscellanea  De Mouzon ä Mureau puis Vaux-en-Dieulet:  Francois Lefort (1735-1803)  Avec quelque assurance, heureusement, on peut &voquer la figure d’un  religieux peu connu: Francois Lefort. On a sur lui un certain nombre de  renseignements et il est assez rare d’avoir, comme on va le voir, deux  &crits de lui dans l’ordre de l’archivistique et la biblioth&conomie et deux  &crits dans l’ordre, disons, spirituel, l’un manuscrit: le registre clandestin  de Vaux-en-Dieulet, et l’autre imprim&: la Notice sur sainte Gertrude. ..  Voici donc un jeune homme, n€ ä Mouzon (actuellement departement  des Ardennes, A environ 20 km au sud-est de Sedan) le 28 juin 1735?.  Nous ne savons rien de sa famille que le nom de ses parents, Jean Lefort  et Marie La Lande. Nous avons des indications, et encore, sur l’Education  qu’il a recue, gräce aux: Annales civiles et religieuses d’Ivois-Carignan  et de Mouzon... de N.J. Delahaut?, publiges en 1822 par L’Ecuy. Parmi  ! Recourir en premier lieu ä L. GoOvAERTS, Ecrivains, artistes et savants de l’ordre  de Premontre,..., Bruxelles, 1899-1917, 3 vol. Ici, t. 1”, p. 502. Les autres sources appa-  raitront au cours de cet article.  2 Les registres de catholicit& de Mouzon ont disparu au cours des guerres, perte  irr&mediable! — Ne pas confondre Frangcois Lefort, dont on parle ici, avec Jean-Francois  Lefort, peut-&tre un parent. Ce dernier, n& aussi 4 Mouzon, mais seize ans plus tard en  1751, de Jacques et de Marie Goberon, prof@s de l’Antique Rigueur a Cuissy 29 juin 1772,  diacre Aa Soissons sur dimissoires de Laon, 24 septembre 1774, (pretre oü et quand?  On le trouve ä Mureau, ol il signe un acte capitulaire le 16 avril 1776), prieur-cur& de  Rouvre, d&pendant de Saint-Paul de Verdun, le 19 juillet 1790, condamne ä la deportation  en 1794, d&c&de devant Rochefort sur le navire «les Deux Associes» le 8 vendemiaire an  III, 29 septembre 1794, et inhum& ä 1’Ile Madame. Voir sur ce Jean-Francois Lefort les  quelques lignes que je lui ai consacr&es dans mon article: «Mort violente, exil, deporta-  tion...», dans les Analecta Praemonstratensia, t. 68, 1992, p. 291.  3 Nicolas Joseph Delahaut, ne€ ä Ivois-Carignan le 15 d&cembre 1702, prof&s ä Saint-  Paul de Verdun en 1718. II fit sans doute ses Etudes eccl&siastiques a Justemont, 0U on le  trouve lors de la r&novation des voeux des 1“ janvier 1721, 1722, 1723. Sa vie presente  ensuite, dans l’&tat de mes connaissances actuelles ... un trou de trente ans! Quand on  le retrouve, il signe les comptes de Brieulles, en 1753, 1755 et 1758. Envoy& ä Mureau par  le chapitre de 1763, comme proviseur, et y maintenu par le chapitre de 1764, est ä Belval  en 1765 lors du r&colement des manuserits (cf. infra, note 10), envoy& ä nouveau ä Mureau  par le chapitre de 1768 (en m&me temps que le nouveau prieur claustral), puis de nouveau  ä Brieulles par le chapitre de 1772, y d&c6de le 17 mars 1774. Sur ce religieux, cf. Goo-  vaerts, op. cit., t. 1”, p. 172-173. Ses: Annales civiles et religieuses d’Yvois-Carignan et  de Mouzon, ont €t€ publiges en 1822 par le dernier abb& de Premontre et general,  J.-B. L’Ecuy, lui aussi natif d’Ivois-Carignan, qui en a donne€ le manusecrit ä la biblioth&-  que municipale de Laon (Laon, B.M., ms. 534). Goovaerts, op. et loc. cit., ne cache pas  que N.J. Delahaut avait de grandes sympathies pour le jans&nisme, pour ne pas dire plus.  — Et l’on se souviendra que l’abbaye benedictine de Mouzon avait une solide reputationITOU de trente ans! uan
le reiTrOuUVe, 11 sıgne les Comptes de Brieulles, E93; 1755 ef 1758 Envoye Mureau par
le chapıtre de 1763, pPrOVISEUT, eft maiıintenu paI le chapıtre de 1764, est Belval

1765 lors du recolement des manuscriIıits (cf. infrad, note 10), envoye NOUVCAaU Mureau
Par le chapıtre de 1768 (en meme 2801 QUuUC le NOUVCAaU prieur claustral), pPU1S de NOUVCAaU

Brieulles par le chapitre de BFF decede le INaTs 1774 Sur religieuX, Cf. (G00-
vaerts, CHz 1er, 172-313753 Ses Annales CLiviles el religieuses d’Yvois-Carignan el
de Mouzon, ont ete publıees 1822 par le dernier abbe de Premontre eit general,
i L’Ecuy, lu1 auss1ı natıf d’Ivoıs-Carıgnan, quı donne le manuscriıt la bıblıothe-
que munıcıpale de Laon ‚aON, 534) Goovaerts, et IOC. Cn cache pas
u N.J. Delahaut avaıt de grandes sympathıes POUT le Jansen1sme, POUT pas ıre plus.

Et l’on souvlendra quUC l’abbaye benedictine de Mouzon avalt une solıde reputation
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les ma1lsons rel1ıg1euses de Mouzon, une etaıt  _ celebre: l’abbaye des bene-
dıictins, congregatıon de Saınt-Vanne. eianNnau dıt expressement qUEC
Franco1s Lefort fıt SCS atudes*.

d1ıx-sept anNs, pe1ine, le 19 mal 1752, 11 pren! ’habıt anc che7z les
premontres de l’Antiıque R1ıgueur, province de hampagne, Saıint-Paul
de Verdun I1 faıt profession euxX A1llS plus tard> Nous 1ZNOronNs LtOout de
la sulte de formatıon: 11 recC pas les ordres Laon, nı SO1SSONS,

quı peut donner PCHNSCI qu’1 na pas \O  \ conventuel Cu1ssy, nı
Bucılly. Peut-etre est-11 alors auX etudes, touftf sımplement, Belval tout

pres de SO  —_ pays natal®.

On le QUC qua(tor. anls plus tard, lors du chapıtre de V’An-
t1que Rıgueur de 1768 l est alors eNvoye Mureau (en Ortiant de quelle
abbaye”? 1L/’Extractum, destine Mureau, du proces-verbal du chapıtre,
le sıgnale pas), priıeur claustral (son predecesseur, Jean-Baptiste
Vaalet, est envoye AVCC la meme charge Longwe) eit professeur: il
ONC peıne trente-trols Al  N Maıs, des le chapıtre de 1769, Louis Joseph

de Jansen1sme, UUC SCS rel1g1euX, des le priıntemps de 17 date tres precoce, avalent
appele de la bulle Unigenittus, efi qu'en 1718, autre vannıste PDOUT SCS sympathıes
pro-jansenistes, dom Thıierry de V1ıa1xmes, ecr1vaılt PpTrODOS de la communaute de
Mouzon efi de SU:  — prieur, tout-ä-faıt quesnellıste, dom Robert Vıllıcy, que c’etaılt  I5 «Jla
communaute la plus attach!: la Verite», la verıte Jansenıste S’entend. Sur C6 proble-
INCS, l’on UTa LTLECOUTS aUX artıcles de JaveneauXx, «Le jJansen1sme ans les mıilieux
monastıques remo1s du X V Iille sıecle», efi «Le jJansenısme ans la regıon arden-
nalse du X VIlle sıecle», artıcles repr1s ans l’ouvrage Jansenisme el reforme
catholique, anCy, 1992, au  >< 113-125 el 127-136 reputatıon d’etre PIO-
janseniste Ce. de N.J. Delahaut, l’a I5  etaıt aussı ce de l’abbaye de Mureau,
Ou l’on recevalıt les Nouvelles ecclesiastiques (la collection complete de per1odique
Janseniste est des plus beaux fleurons de la bıblıotheque muniı1cıpale de Neufchäteau),
ef OUu 11 bon nombre de lıvres tendance Janseniste Jansen1sante.

S1 elahau: MAaANqUE parfo1s de prec1siıon Gl faıt naitre Lefort « VEOIS 1/30»), S1 L’Ecuy
nen ManNnyUuc pas mo1ns (on peut douter que Lefort alt ete prieur claustral de Belval.
pulsqu’en 1790 le prieur Quiclet est dıt charge depu1s quarante ans ef qu en 1750,
Franco1s Lefort n etaıt meme pPas entre nOVIC1at...), peutL neanmolInNs accepter
u’Scr1 Delahaut PTODOS de Lefort l’ecole monastıque de Mouzon. On que
Lefort fut priıeur claustral de Mureau de 1768 1780, ef l’on salt qUEC Delahaut fut
MO1INSs par euX fO1s conventuel de meme malson, de 1763 1765 ei de 1768 1772
ntire relıg1euxX d’un meme ordre, natıfs, sınon de la meme viılle, du moOo1ns de euxX villes
fort proches, 11 seraılt iımpensable que lors des recreations alt pOo1n! le du paySs, de
B:  ducatıon YUUC V’on TECU, de que l’on VECU, meme S1 Delahaut est ne 1702
eft Lefort unec generatıon plus tard, 1735

Verdun, iıch IMUN.,
Les regıstres d’ordinations du s1ege de Reims, qUE l’on CONSeTVES, cCcCommencent

qu'en 1763
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Collot, qu1 avaıt ete SON 1scıple pendant l’annee quı vient de s’ecouler,
le remplacaıt professeur’.

D’apres qU«C l’on peut inferer de qu1 subsıste des archıves de
Mureau, le jeune prleur claustral beaucoup faıre. Dans le domaine
materıjel: est-ce SON predecesseur, Ju1, arrıve depu1s peıne quinze
mOI1S, QUEC l’on oıt les TavauxX de restauratiıon ef d’embellissement de
V’eglıse abbatıale? Un devıs des falre Mureau, ate du

ao0ut 1769, montre, tOuf CAaS, qUC l’abbaye avaıt besoin de serlieuses
reparatıons ef qu«c les TavauxX de simple entretien n’avalent pas ete eTiITieC-
tues depu1s Jongtemps. On ajoute des embellıssements dıvers. On pre-
voıt la construction d’un etable de marbre ans le sanctuaıre, la POSC de
VvitrauX, la POSC de paves ans le choeur et la nef, la construction d’autels
lateraux marbre, la refection des vitres de l’eglise, la refection
du locher ef de flech! COUVTIT ardo1lses, la refection de la COUVOI-

ture du sanctuaıre ef de la nef tuijles (deJäa quınze miıilhers de tules rien
que POUT la neL l’amenagement de la sacrıstlie, la fournıture d’orne-
sacha de lıvres POUT la bibliotheque, dıvers TavauxX ans les Aat1ı-
9 la reparatiıon euf de la COUVeEerLure du cloitre tu1lles
euX couches couleur d’ardo1se, la reprise de tout le pave de la sa du
chapıtre AVCC POSC de parquet SOUS les s1eges des rel1g1eUX POUT evıter le
plus possible l’humidıte.,.. cela paraıt Sa|mnls fın el mMonte la jolıe

de £: Cr S1 l’on ajoute les TavauxX effectuer aUX eglıses
OUu l’abbaye percoıt la ime, el auUuX fermes dependant de l’abbaye,

E: riıen qUuU«C POUTF la conventuelle de Mureau! out cel
ensemble de l’abbaye ef de SCS bäaätıments conventuels el de ferme, devaıt
etre des plus eXpose l’humuidıte, Car L’on demande meme la confection
d’un canal de collecte des CauUuX de plutes, qu1ı passcra SOUS le bätıment
POUT er jeter PCU plus contre-bas ans gran bassın. Maıs

quı est interessant noter, cC’est QUC ans la de devIıs, la

iıch dep Vosges, 10, ef 49, 6l, J.-B Vaalet, Valet, alet, ne
Braux, ancılen d1i0cese de Reims, CIS5 1719, profes Salnt-Paul de Verdun 1/40, au  ><

etudes Bucıilly, pretre Laon septembre 1/744, est 1759 maitre des NOVICES
l’abbaye chef d’ordre de Premontre (et pourralt a1nsı aVOIT ete le maitre des nNOVICES de
i S 1L/’Ecuy) On le {TOUVE 1763 prıeur claustral de Genlis, de Mureau de 1766 1768,
de Longwe annee-lä, ei 11 es ECIICOTIC lors du chapıtre natıonal de BEK Decede
prieur claustral de archerouxXx le INaTs LTE envıron ans. R Collot, ne
Chaumont-en-Bassı1ıgny, conventuel de Belval eNVoye 08  >< ordres Reims OUu 11 devlient
pretre le decembre 1767, envoye Mureau par le chapıtre de 1768, ecteur 1769,
dec:  e  N  dı  e prleur-cure de Maımbressy (Ardennes, utTe dependant de Chaumont-la-piscine
le decembre 1787 ans.
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plupart des artıcles est dotee une tete de paragraphe de la maın-meme
du priıeur claustral, par exemple: sacrıstie, bıblıotheque, chapıtre, eic

Cec1 veut pas prOUVCr POUT aufant quc cefl ensemble de TavauxX alt ete
commande par le pere Lefort SOIl predecesseur peuL QaVOIT ete “nıtla-
feuUrT. Maıs cC’est Jlen SUT NO rel1g1euxX qUC retombe le SOUCI de la m1ıse

SUT Iu1 el SUT SON proviseur d’alors, Domin1ique Godfrin®.
Toujours dans le domaıne materı1el: l des affaıres delıcates,

OUu les relatıons AVCC tel tel prleur-cure, et paro1sse, eX1-
gent beaucoup de doigte. Par exemple, la reconstruction du choeur ei

V’embellıssement de l’eglıse paro1ss1ale de Pargny-sous-Mureau, entr‘
1775 eft 1779, Sont lo1n d’&tre simples?.

rtıch dep. Vosges, Ja pl6ece est long devıs du out 1769, de
Jacques Gautier, entrepreneur de bätıment demeurant Freviılle, eXpert nomme pal les
relig1euxX POUT falre la visıte ei devıis des faıre. On par l’eglıse
abbatıale, ef 11 do1t pPar le maitre-autel. En 9 Franco1s Lefort ecniıt:
«retable de marbre du grand autel» Et lV’entrepreneur de OINMECNCECI SOI emo1lre:
G messieurs 11 quelques annees ONtT faıt la depense d’avoır autel tombeau de
marbre tres PTOPIC, ef «aujourd’huy elle est aSssortye SI qUC d’ancıenne bolssure
S! qu1ı na plus de raport SIC SIC autel»... Et de prevolr tableau de
l’Annoncılatıon de huıt pleds ei em1 de hauteur SUT S1X de arge, V uUunc glo1ire
assortie de rayOMNS el de de cherubıins, de ettre du marbre de meme qualıte ei
couleur ans toutf le choeeur SUT vingt-et-un pleds de long ei envıron pareılle hauteur.
uan! l’ancıenne bolsure quı subsıstera, elle SCTAd peinte gT1S |seralt-ce deJäa le ZT1S
Irianon...? ] ei les cadres el pllastres dores l’or fın Le toutf estime Et l’on
continue. On surmontera la fleche du locher (trente-C1ng to1ses etitre ardo1ses),
une CTO1X de douze pleds de quatre metres de au elle-meme surmontee d’un
COY Cu1lvre, suffisamment S1105 Plus loın POUT le chapıtre, egalement restaure,
prevoıt auUssı qUC toOutfes les boilsures quı subs1isteront, seront peıntes gr1S deux
couches, alnsı que la Dans la petite salle Ou l’on hıver, 11 faudra «faılıre
un cheminee la mode». I8} faut refaire {OUS les planchers des grenlers PTr1X estime:
1886 £) Et plus loın, l’expert otfe au “COI11LINC leur horloge est tres anclenne, qu’1l
est plus regle ef de  que LtOUuUL instant», 11 fera refaire une quı SOMNNCIA l’heure,
la dem1-heure, le d’heure ei Ll’avertissement (ce oste, estime 500 E} L’annee
sulvante, visıte Mureau de Franco1s Nıcolas Lancret, inspecteur el archıtecte de LOUS
les Aatıments des SCHS de maılın-morte du departement des aUX ei forets de la province
de hampagne, quı visıte LOUL, COMPTIS les fermes ef dependances, les prieures-

IB} arrıve Mureau le septembre 1/70 le priıeurt Premontre chapı-
ire natıonal, est le SOUS-PT1eUTr ei PTOCUTCUT Domini1ique Godfrin qu1 l’accueille. Ce
dernIier, ne Metz A profes Salnt-Paul de Verdun 1/44 23 ans, rel1ig1euxX

Cu1ssy quı recoılt les ordres majJeurs Laon (pretre le septembre enNvoye
proviseur Mureau pPal le chapıtre de 1766, Longwe ans les memes fonc-

ti1ons par le chapıtre de A est 1790 priıeur de la residence du Calvaıre de har-
evılle. On perd alors Tace

Ibıd., 107, pleces On reprochaıt prıeur claustral de pas
contribuer V’embelliıssement de eglıse, du mo1ns de SO]  — choeur (ce quo1l Mureau
etaıt tenu pu1sque l’abbaye recueıllaıt la 1ıme ans paro1sse), alors qUue l’eglıse de
l’abbaye venaıt I5  etre dotee, elle, d’embellıssements notables. Faut-ıl faıre crediıt prieur
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l’abbaye, la bıblıotheque venaıt d  HA  etre reclassee: elle etaıt  7 desor-
ma1ls POUTVUC d’un catalogue manuscriıt (celu1-cı est ate de 1764,
magn1ıfıque in-folıo relıe maroquın grenat, quı faıt aujourd’hu1 la
fierte de la bıbliıotheque municıpale de Neufchäteau). Cette bıblıotheque
est Das tellement 1en fournı1e ans le devıs de 1769 precıte, SUPFA,
otfe S, L’on precise «COMNINC communaute na pas une quantıte
suffisante de lıvres el de plus qu/’1ıls sont oblıges d’en aVOIT qu1ı sont

pas ans la bıbliotheque», ils dojvent acheter POUT envıron 4000 £)
1/on continue de VPenrichir achetant des lıvres nouvellement’
lıvres ont les indicatiıons sont reportees ans le catalogue*. Cıtons, par
exemple, ans la classe du Droit le traıte de Van spen, Jus
ecclesiastıcum F, ans SCS eux &dıtions de Louvaın, tro1s volu-
NS 1/77/0, ef C1INg volumes 1/778, 1en euxX de petit
format: Camus, Commentaltres SUr dıt de Mal 17668, Parıs, 1776, eft

Laubry, Iraıte des UNLONS de benefices, 1778 Dans la classe Pole&mi1ique,
controverses, melanges, les lıvres POUT cCon{ire la constitution nlge-
NLICUS sont nombreux. Maıs aussı mentlionnons la fameuse Encyclope-
die ans tro1sıeme edıtion de Geneve, 1/46,; trente-neuf volumes
in-4°

En 1/7/70, 11 avaıt euxX chapıtres: ’un le chapıtre ordıinaıre,
printemps; le second, septembre-octobre, Premontre-meme.,

claustral, des clauses intelligentes quı 1gurent ans l’acte capıtulaıiıre du avrıl 1776
deJjä ıte (SUpFa, ote arc) dep Vosges, 107, pl6ce Z Les rel1ig1euxX deman-
daıent qUC le choeur de la nouvelle eglıse de Pargny füt plus eleve d’un dem1-pied
dessus du sol le plus eleve ei qu’un conduıt voüuüte füt faıt SOUS le choeur POUT &couler les
auUX. D’ou proc6es, Cal le NOUVCAaU choeur quarante euX pıeds de longueur, alors qUC
les rel1ıgieux refusent de contriıbuer POUT cheeur de plus de trente pleds, et qu en plus
11 n y pas d’&coulement POUT les ‚AUX.

I8} n est pas impossı1ıble, mals NOUS nen AUCUTIC PTFeCUVG, qUC le reclassement de
la bıblıotheque ei le precieuxX catalogue date de 1764, so1lt I’ouvre de N.J. Delahaut. On
saıt moOo1ns qUue Delahaut avaıt des competences ans domaıne du classement eft des
catalogues des bıblıotheques: lu1 do1t le reclassement, ei euX «tables» de ftout qU«C
contenaıt la biıbliotheque de Belval, tables redigees 1765 Sımone Roserot-Collin:
«Une importante bıbliotheque de premontres: les manuscriıts de Belval eit la bıblıotheque
de Charlevılle», ans la Lotharinglia, 1991, 3! 14241172 attrıbution pere
Delahaut m'  mM S1 celu1-cı n’est pas, certes, le dernier bıblıothecaire de Belval... (0)81
LDVd, note {Trouve cel artıcle. (On notera qUC ”’auteur de cel important artıcle SUT

la bıbliotheque de Belval eft SCS manuscriıts, precıse qUuU«C le seul valable produıt par
elle SUT sujet, est le qu’elle confıe la Lotharinglia 1991, el 1OMN le

POUTVU d’un ıtire PCU pres semblable quı avaıt ete publıe Salls s (  — accord dans le
Bulletin du Congres des soc1l1etes savantes ei dont elle n’avaıt pas meme 'O1Ir les
epreuVves.) uanı au X mentions ajoutees POUT les lıvres recents ans le catalogue de
Mureau, certaines sont l1en de la maın de LefTfort.
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presence des commıssalres rTOyaUÄ, l’archeve&que de Narbonne., Dıllon,
eft SON vicalre general SeEguiran“: le prieur Lefort S y LrOUVe, AVCC, POUT
l’accompagner tıtre de delegue de communaute, Nıcolas Joseph
elahau Et, selon les annees, l’on volt le chapıtre annuel de l’Antique
Rıgueur CNVOYCI des jJeunes profes auX etudes Mureau. Meme S1 le
prieur claustral est plus le professeur ecteur tıtre, 11 faut Jlen
PCHNSCI qu’1 le SOUCI, meme indırect, des Juniores quı1ı vont DAaSsSCI quel-
qUCS annees ans Gce maılson perdue ans les bo1s, pres de Neufchä-
teau

Maıs une des grandes affaıres qu1 retiennent l’attention (et le temps)
du priıeur claustral de Mureau, C’est le classement, reclassement du
chartrıer el des archıves de l’abbaye. Les benedictins de Mouzon auralent-
iıls ense1gne l’archivistique Franco1s Lefort? Peut-&tre, ma1s auUss1ı CCI-

taıns indices donnent PCHNSCI qu’1 avaıt un certaıne appetence, el une

competence certaıiıne, POUT de tels travaux!? Le resultat de NOUVEGCAaU

classement est l  a, meme S1 le depart de Lefort de Ll’abbaye lu1 paSs
perm1s de parfaıre classement: ans le on!| de Mureau des archıves
departementales des Vosges, Epinal, les dıvers artıcles de monde
archıvistique ParVenu Jusqu’ä NOS Jours PCU pres integralement, portent
Certes des actuelles, ma1ls auUss1ı presentent CNCOTC les indıces du
classement faıt Par Franco1s Lefort, AVCC d’abord une lettre PU1S des chıf-
Ires. PU1S une double lettre, el meme une trıple lettre, touJours SU1vIies des
chA1ıTIires ascendants. Le touft cContenu cent vingt-tro1s layettes d’enviıron
vingt-cinq titres chacune. Et le pere Lefort de precıser quelle ete
methode: «J’aı SU1VI1. ordre chronolog1ique. cC’est ordre le plus atu-
rel. ..». il prec1ıse CIICOTC qu’1. appelle: ayette. «J’appelle ayette
AVCC fOUsSs les archıvıstes, une boete solt de planches de Carton,
d’autre matıere, ans laquelle mel ensemble certaın nombre de
tıtres POUTF les COMNSCI VvCI eit les TOUVeEeTr plus alsement ans le besom...
plusiıeurs archıvıstes modernes preferent ordre des dates celu1ı des
leux POUFT la diıstrıbution des layettes. Certes. mals, meme S1 Lefort

11 Voır INO:]  — artıcle «JTextes officiels,. .. 11L Le chapıtre natıonal de 17/70», ans les
Analecta Praemonstratensid, 8 E 27006 Les archıves de Mureau Conservent la quıt-
ance des frals du chapıtre, acquıttes par le priıeur ei le delegue de abbaye, Pre-
montre, le octobre 1770 arc: dep. Vosges, ID so1mt 120 par POUT
frals de sE]Jour.

12 On lu1 do1lt aussı I’ınventaire des manuscriıts el lıvres de Belval S
(bıblıotheque municıpale de Charlevılle, 111S5. 445), OIr plus bas ans le
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avaıt prevu uUunc chronolog1ique, et un POUT chaque lıeu, cela
bouleversaılt entierement le chartrier*>.

Nous SAaVOINS DaS quand, nı DOUFqUOL, Lefort quıtta Mureau: le
bıllet du chapıtre de 1780 dıt YUUC Franco1s Pıerson est envoye Mureau

prieur, ef cC’est LOutL, el Franco1s 1Lefort est nomme proviseur de
l’abbaye. elon vraısemblance, il pas une annee entlere
ans de telles fonctions!*. Car les registres de catholicıte de Vaux-en-
Dieulet, A4U X portes de Belval, presentent premı1ere s1ignature
prieur-cure de CO paro1sse eit de SOIl ANDNCXÄC Sommauthe mal
1/81 11 succede Jean-Baptiste Lhoste, quı etaıt  F prieur-cure de Vaux

13 L’archiviste des Vosges, Andre Phılıppe, prefacant 1933 I’inventaire SOTI1-

maiıre du fonds de Mureau (sous-ser1e de CCS archıves), deeriıit fort len cComment

Franco1s Lefort procede. Deux alls plus tard, le meme archıviste revenaıt ans
Kepertoire des AaNnCIens Inventalres des archives des Vosges, Epinal, 1936 I1 crıt, 111
de s10)  - Introduction CcE Les archıves de Mureau... Ont ete l’objet de quatre inventalres
successIifs au  >< X VIlIe ei X VI1lle siecles... Les inventaires sont dus des prieurs quı
paralssent aVOIT assure, entre autres fonctions, celles d’archivıstes, realıte indıscutable
POUT le Franco1s Lefort, prieur de Mureau de 1768 1781, quı avaıt elabore vaste

projet d’ınventalire des archıves de l’abbaye, projet dont il put eititre qu’une partıe
execution. Dans uUune Observatıon preliminaitre, 11 eXpose eft explıque methode, el l’on

peut qU«C regretter qu’ıl n’alt qu amorcer tres Judicıeux plan de travaıl...». Plus
loın, la PaAsC de O]  — OUVTASC, le meme archıvıiste des Vosges deerıt SOUS le n 149, le
travaıl du pere Lefort: «Inventaire table generale des tıtres de Ll’abbaye de Mureau par
ordre de dates, acheve ILLals 1780 par le pere Lefort». es la ote 137 des
archıves deEpartementales des Vosges Epinal, regıistre de 287 He 230 3720 «Cet
inventaire contlient 1238 ayettes de 2 tıtres CeuxX-cC1 Sont cotes l’aıde de ettres, sımples,
doubles trıples, quı sont reprodultes dos des documents.» Le resultat du «reclasse-
ment>» interrompu de Lefort partı Vaux-en-Dieulet, est que s10)  — SUCCESSCUT, Pıerson
dut eitre LOUS les relig1euxX travaıl POUT reclasser le chartrıer selon l’ordre anclen, que
le SUCCESSCUT de Pıerson, Etienne fıt partır de 1/83 inventalire du chartrıer reclasse,
ef qUC le LOUT dernier priıeur claustral, oOuzamı fıt faıre recolement 1/787.

Dans les bıllets (Extracta) du chapıtre annuel POUT Mureau, 11 n y riıen SUT SO  -

«transfert>» aılleurs, nı ans le bıillet du chapıtre de 1/780, nı ans celu1 du chapıtre de
1781 (On V LDVd, note I qu en 1936, V’archıiviste des Vosges ecr1ıvaıt, ma1ls est
tort, qUEC Lefort avaıt ete priıeur Jusqu’en Maıs le chapıtre de 1780 envoyaıt

prıeur Mureau Franco1s Pıerson. Ce rel1g1euX, ne Salnt-Juvin (Ardennes)
1/41, eft el  cede 1815, avalıt ete envoye au  >< tudes Mureau par le chapıtre de 1768
‚ONC avalt le pere Lefort prıeur ei ecteur). On le reiIiTrouve prıeur claustral
ei ure de Marcheroux de 1/78 1780 Son sEJour priıeur de Mureau fut de Courte
duree (le chapıtre le continue 1781 ef 1782, rIıch. dep Vosges, 10), peut-Etre

de dıfficultes LVOC le NOUVEGCAaU commendataıre, eit qUEC le reclassement des
archıves, 1910)8| termıne par Lef{fort, lu1 uUnNlece charge trop penıble: Ul sıgne NOUVECAaU
des actes Marcheroux 1784 Le chapıtre de 1781 CHVOYaA proviseur Mureau
Jean Alexandre Brunvarlet, ne Miılly Z relıg1eux A4U X tudes Belval eit pretre
Reims le avrıl 1778, qUC l’on retirouve €essons 1/790, ei quı deceda Andeviılle,
Oı1se, le octobre 1792, quarante ans.
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depul1s 173815 Et, parmı les rel1ıg1eUX de l’abbaye, volsıne de CUTC,
11 mo1ns euxX de SCS COMPDASNONS de novıcılat, Nıcolas Tan-
COI1S Bouquet, I’un des conventuels, lu1 QUSS1 natıf de Mouzon, et Nıcolas
Bızet, prieur-cure de Fosse (la CUTC la plus proche de Vaux-Dieulet).
La paro1sse est ımportante: 177/4, lors de l’enquete des Vicalres
generauX, SOM predecesseur dıisaıt qu’1 avaıt euxX cCommun1lants
ans la paro1isse et trolis Sommauthe SOM ADNDECXC

Maıs qu’1 de plus important ans paro1sse, C’est la devotion
CN VeISs une saınte Gertrude PCU connue!®, maIls fort honoree, spec1alement

15 Jean-Baptıiste Lhoste, ne Verdun WDEn 1709, profes Pont-ä-Mousson le ILLaTs

1729, pretre 1734, decede prieur-cure de Vaux-en-Dieulet le F mal 1781 apres long
de pres de quarante-tro1s Alls. On {TOUVE indıfferemment les euX graphies:

aux-en-Dieulet, et Vaux-Dieulet
S1 L’on cro1ıt les bollandistes (Acta SancCliorum Maı.. Henschenio el

Papebrochio... ed. VIIL, Antverpilae, une vIie de saınte ertrude de
Vaux-en-Dieulet. Maıs les editeurs scıentifiques, quı OUS la donnent aU.  >< 514-516, NOUS

previıennent LtOut de sulte: «Postridte ASCensLONnlLS Domuinicae. De Gertrude virg. Mart.
Valduleti INn Lotharingia. De Cultu, 1ta HO  - Satlıs T  e Sylloge historica. D3

sembleraiıt qUC la prem16ere notice SUTr la saınte so1lıt hez le premontre de Furnes,
Waghenare, qu1ı auraıt utilise une Vıta, transmiıse par l’abbe de Saınt-Andre-au-bois,
Nıicolas Lede, Jequel ’auraıt Ul de Belval (maı1s les editeurs OUS disent pas prec1-
sement ans quelle de l’hagıographe-polygraphe de Furnes, eux-meme l’ont
pr1se).

S1 la Vita, meme NO  - Satıs erta, rapportee parl les bollandıstes peut Stre reftfenue,
{rouve trois points que l’on reirouvera pas ans la brochure du pere Lefort (J’en

soulıgne 1C1 les euX premiers): d’abord, le martyre de ertrude auraıt leu pres d’une
fontaıiıne, qu’elle avaıt demande Dieu de falıre couler POUT epancher soıf ans fuınte,
ei quı la sulte pr1S le 18(0)881 de fontaiıne saınte Gertrude»; ensuılte, SCS freres ei
bourreaux la percerent de leches pres d’un arbre Ou elle prlaıt SUT la collıne, «Jä Ou est
maıintenant üune CTO1X de plerre»; enfin, apprend le NO de ir. Pierre Gaucher, prieur-
ure de aux-en-Dieulet, quı auraıt donne une demiı1e cote de la saınte le INaTrs 1632
l’eglıse de l’abbaye de Belval. Seraılt-ce relıque, quı pPar la suilte auraıt \  \ enchassee
ans l’autel de Sommauthe, le dıt la otiıce. de Franco1s Lefort?

On rTCIMarq UCTA qUE ans SOI egistre, ans Notice. ” le pere Lefort reste
prudent PIODOS de L’historicıte de la saınte locale... meme POUTVUC d’un Cu imme-
morlIlal, meme S1 les lıvres lıturg1iques neo-gallicans du diocese de Reıms la placalent ans
la ıtanıe des saınts du diocese.

Les auteurs modernes sont guere mo1ns incertaiıns SUT la saınte de aux-en-Dieulet.
Dans les Vies des salnts el des bienheureux..., 5! MAal, DUar les henedictins de Parıis,
Parıs, 194 7, lıt S!  — pPrODOS, «Un recıt legendaıire, PCU digne de creance...».

uan!ı Dictionnalire d’histoire el de geographie ecclesiastiques, 20, Parıs, 1984,
lıt, SOUS la plume de Rene€ col. 1069, E uUune Vıe datant du VIe

MC s1iecle merıte CTE|  .dıt. Une seule chose est certaiıne: V’ex1istence ancıenne
d’un culte 0Ca Plusieurs faıts de la legende ‚voquent la VIeE Ide Ste Gertrude de Nivelles,
dont Certains la font UNeE niece]. Les anclens bollandistes X sont demande S’1  1 s’agıraılt
pas d’un doublet de la Ste Gertrude honoree Franconie eft consideree une SCLUT
de Charlemagne, laquelle n’est elle-meme qu ’un doublet de Ste Gertrude de 1velles SA
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le jeudı de l’Ascension OUu l’on commemoOTaIt la translatıon des rel1iques
de la salınte du hıeu de s10)81 martyre l’eglıse paro1issiale, eft le lendemaın
vendredi de l’Ascensıion, OUu avalt heu la solennıte de la saınte, aVCC UNCcC

procession tres irequentee. Le tout accompagne, ans le domaıne O-
rel, une folre foraılne. Les peintures de l’histoire de la saınte, placee SUT

la chasse, devaılent OIMNMENCEC S’estomper. ans grande craınte d’erreur,
peut PCNSCI JUC cC’est le prieur-cure qul, 1783, faıt «TCDASSCI » le

pinceau d’un pe1intre SUT CCS tableaux tableautins, POUT les ravıver.
Maıs le NOUVCAaU prieur-cure s’inquiete: le avrıl 1784, OonCcC PCU de

L’Ascension de annee-lä, il demande A4dU X Vicalres gene-
TaUX, Reims, quelle conduıte 11 olt tenır, l’occasıon de la procession
de saınte Gertrude l’Ascens1ion. Dans ettre, 11 ndıque UJUC procession
efi folre SONT l’occasıon de grands de&sordres!”. Malheureusement, la
reponse des vicalres generauxX OUuS pPas ete CcConservee.

Arrıve la Revolution. Le prieur-cure accepte la charge de PTOCUTCUI de
la nouvelle municıpalıte de Vaux-Dieulet quan' lıeu, auxX dates tres
precoces des D novembre 1790, la ven! des blens meubles de l’abbaye
de Belval qu’ont quıttee PCU pres {OUS les conventuels, Franco1s Lefort
est present eit achete dıvers objets, ont d’abord des rnements POUT SOM

eglıse (un surplıs, E: une aube, : unec chape eit une chasuble, 57 :
une TE chasuble, S, une tro1sıeme, £): ef ’hiver
approche, S1X cordes de OI1S de chene (48 eft l faut Egalement

NOUTTIT... (en maı1gre, 11 convıent ans l’Antique 1guUeur...),
uUnNc broche culre des grenou1llles (0 IS 18

Les deviennent plus dıfficıles OUuUr l’ınstant, Janvıer 1791,
Franco1s Lefort prete le serment la Constitution cCıvıle du clerge, eft selon

vraısemblance, erment PUT eft siımple, Salls restrictions nı ater-
moijements!?. Ses connalssances bıbliographie, bibliotheconomiıe ei

archıvıistique devalent etre CONNUCS aut heu. Le distrıct de Tand-
pre, ont dependalent eft l’ancıenne abbaye, el paro1sse, faıt appc. Iu1
POUT dresser le catalogue de la bıblıotheque de l’abbaye. Ce catalogue
(avec les plus preclieux des manuscriıts decrıts) est ma1ılntenant la

iıch. dep Marne, depöt ANNCÄC de Reıiıms, 776 18) Vauxdieulet
rch. dep Ardennes, 526 plece 37 numeros 96, 161, 169, 173 229, 259, 262;

3906
SI le serment la Constitution civıle du clerge avalt ete restrictit, le pere Lefort

auraıt \  \ remplace ans ‚UTE l reste 1ä eft Taverse la Revolution Vaux-
Dieulet.



712 Miscellanea

bıblıotheque munIcıpale de Charleville, 115 445 «Catalogue des Iıvres
imprimes f manuscriıts de la bıbliotheque de Belval dans le district de
randpre, departement des Ardennes, Taıt pPar ordre ef Ssulvant I’instruc-
tion des comıtes ecclesiastıque et d’alıenation des biens nat1ıonaux par le
cure de Vaux-en-Dieulet SOUSSIgNE, COMMIS cet par le Directoire
du distrıict susdıt ans le MOIS d’aoüt 1/91» C’est s1ıgne la
«Lefort»?9. L’annee sulvante (sans doute apres qUC le cure de Vaux-Dieu-
let alt prete le «petit», serment de Liberte-Egalıte), l’etat-cıvil,
jJusqu’alors aU X SO1INS eft auUuX ma1ılns du clerge, est secularıse Par la 101 du

septembre 1792 Desormaıs, SONtT les malires ef les officiıers publıcs
elus POUT constater Ll’etat-cıvıl des cıtoyens, quı auront inscrire les als-
SAaNnces plus de baptemes), les marlages, les deces plus de sepultures).
Un PCU partout France, les maIlres arretent les registres presentes Par
les cCures ei COMMENCEN! tenir les registres (secularıses) d’ätat-civil?.

Ic1, arretons-nous devant document Tare OUS le devons
nNOiLrEe prieur-cure““ (et l OUS apporte de nombreux rense1gnements, SUT

la Jlerreur dechristianısatrıce ans ce regıon des Ardennes, ef SUT la
manıere dont certaıns Cures, devenus les seuls representants de l’Eglıse,

ont maıntenu l’exercice du culte, DFO pOSSse) 1a 101 du septembre
1792, donc, retirait l’etat-cıvıal auX Cures et leur interdisaıt meme de tenır
des registres dans leur sacrIıstle. Maıs Ll’eveque constitutionnel des TITden-
1165 sıegeant edan, 1  ert; ans une instruction pastorale du OCTtO-
bre, demanda a4aUX pretres de tenır des registres absolument «PT1VeS»
pour pas 1ıre clandestins), devant SerVITr que POUT le spiırıtuel ef
nullement POUT le C1v1il.

Ce catalogue, Ja auss]l, Lefort NOUS ndıque les caracterist1ques princıpales: les
ont \  \ classes sulvant l’ordre alphabetique des auftfeurs ef AaHNONYINCS, eft euX

exemplaıres. La bıblıotheque muni1c1ıpale de Charlevılle-Mezıeres Qu’est
devenu l’autre?

DA Dans 0)  - ANNECXC de ommauthe, le (cı-devant) prleur-cure inscrıt SOIl dernier cte
le novembre 1792 Le maire arrete le registre le 15 decembre, ef inscrıt alors, L’habı-
tude l’emportant: «regıistre POUT les bapte&mes SICE marlages,>» eic eiCc.

Notons qUuUe Ja «secularısation» des registres, est, moOo1nNs ans les petites ef tres
petitesS, le deb d’un recul tres net les maılres, el les officlers I£:  eta!  t-cıvıl
leurs secretalres, tiennent pas les registres une anlere aussı precı1se, el aUss1ı 1sıble,
que que faısalent les Cures el Vicalres... Recul donc.. sauf quand le .ure constıitu-
tiıonnel, qu1ı est Trequent ans les toufes petitesS, ef quı fut le Cas POUT
plusieurs anclens premontres, devıient offıcıer publıc POUT CONnstater les Nnalssances, marla-
SCS eit deces, eit ONC continue, parfo1s pendant la Revolution, teniır les registres,
civıls ceux-lä. Ce est pas le Cas du pere Lefort, semble-t-1l

rıch dep. Ardennes, 4, consultable seulement SOUS forme de microfilm: Mı



Miscellanea 213

Voicı le deb de regıstre:
«Paroisse de Vaux-en-Dieulet, cı-devant diocese de Reiıms aujourd’hu1

diocese de edan, ans le departement des Ardennes.
«Registre de catholicıte contenant vingt-quatre feuıllets cotes par mO1

Francois eT10 Prieur cure de la Paro1isse de Vaux-en-Dieulet POUT
inscrire les baptemes, benedictions de marıage ef ceremonItles de sepul-
iure ecclesiastıque adımıinıstrees ans ladıte Paro1isse, INMENC de la
fın de V’an de Jesus-Christ mı! sept CcCent quatre vingt douze, registre
faıt SUr papıer COMMMUN, devant SErvVIr qUC POUT le gouvernement Spl-
rıtuel, eit nullement DPOUT le C1ivil.

«Le present regıistre. DOUITA SeErVIT UJUC POUT faıre
connaitre A cure SCSUur ei l’eveque quels Ssont &>1) , quı auront ete
admıs ans le sein de l’Eglıse catholique pPar le Bapteme, el quı seront
censes aVOIT persevere. HKt Lefort, avanı de s1gner, de prec1iser que
les anclens registres ont ete rem1s la COMMMUNC

Sur 0)8| registre «PT1Ve», Lefort continue ONC d’inserire les dıvers
actie Au minıistere. partır de septembre 1793, 11 faıt sulvre la ate ans
le calendrier gregorien, de la ate ans le calendrier revolutionnaıre. FEn
novembre 1793, i} baptıse ur enfant de Belval «N Y ayant pas de desserT-
ant audıt lieu»?. ce eDOqUe, Jusqu’au 15 septembre 1794 (29 fruc-
tıdor W: le cure n’indique plus les [0)88 des parraın ef marraıne lors
des bapte&mes: a-t-11 PCUTr de COomprometltre CCUX quı lu1 presentent des
enfants? Possıble, le Olr aUSS1 pPar V’Observatıon qu1 sulnt.
Et ce‘ date, LOUtTF mention d’acte Lefort inscrıt ensulte la ote
sulvante:

«Observatıon.
«Vexercice du culte catholıque A commence d  VE  etre trouble des le moOI1Ss

de septembre 1793 La persecution ete depuls augmentant; Je
baptıso1s plus qu en secrel; NOfrT: eglıse ete profanee; enfın le culte
ete entierement supprime Jusqu’au MOIS de INaTrs mıl sept cent nonante

C1INg, qUC profitant de la premı1ere lueur de 1berte accordee pPar la lo1 du
ventöse de Lan tro1is de la Republiıque 21 fevrier Jal repr1s publı-

quement V’exercıce de 1NCS fonctions».

23 Notation precieuse, qu1 OUuS rense1gne SUT la disparıtion de LOUS les premontres quı
etalent Belval ef autour de ’abbaye. Ce semble etre, le C1-apres, le debı
une dechristianısatiıon de plus plus actıve. On o1lt pas, d’apres SOI Registre, qUE
le pere Lefort alt exerce du ministere ans des paro1lsses aufres qUC celles quı dependalent
de Belval avanı la fourmente.
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Effectivement, Franco1s Lefort reprend l’exercıice de SCS fonctions, 19(0)8|

seulement ans SOM anclenne paro1sse de Vaux-Dieulet, ma1ls auUss1ı ans
les paro1sses avolsınantes, depourvues de desservant. Sans olt
des mentlons INaTs 1795 (et C’est le premier acte apres QUC

Lefort alt repr1s l’exercice publıc du culte), bapteme d’une petıte
de V’ecart  A de La Berlıere, En  n  äagee de quaftre mMOI1S, CaTtr pas de CUure; 181' avrıl,
bapt&me d’un enfant de la COMMUNC de Bo1is-des-dames, quı na pas de
cure; Juın 1796, marlage une Jeune de Fosse «OU l Nn Yy pas de
pretre actuellement». Le pere eIO est quasıment le desservant de Fosse,

mo1lns Jusqu’en 1799, cel ancılıenne CUTC de Belval;, «OU 11 Nn Y pas
de cure actuellement». Jlen SUÜr, 11 continue de noter les AaCTte: quı
ConNcernent SCS paro1ssiens, aout 1795 «le COTDS de LOuUIS
Collart dec  e  \  d  e le Jour d’hler age de tro1s ans ete presente eglıse,
Jal recıte les priıeres prescrIites POUT I’inhumatıon des enfans»,

16 mal 1798 «J al chante les prieres POUT I’ınhumatıon du de
Pıerre Bazard mMoOTt age de 55

Maıs le regıistre du pere Lefort contient d’autres indıcatlons: Päques
1799, al inscrıt les OIl de Jeunes SCNS, qu1 ont ete admıs la premi1ere
cCommuUnIlon: ONZC de Vaux (nes de 1/84 CINq de Bols-des-dames
(nes de 1/82 ei dıx-sept filles (douze de Vaux, üune de Belval,
quatre de Bois-des-dames). Cette ceremonItle est Sulvıe une plus
extraordinaire: le avrıl 1799, floreal VIIL, l’eveque constitutionnel,
Monıin, donne la confirmatıion ans l’eglıse de Vaux trente-quatre Sal-
CONS de selIZe S1X ans, trente fiılles on n’indique pas les ages), el

douze adolescents enfants de Belval,;, de Bolis-des-dames, de FOsse,
de Taılly, toutfes paro1sses avolsınantes, toutfes anclennement dependantes
de l’abbaye de Belval

ans doute le desservant de Vaux-Dieulet a-t-ıl profite de la presence
de l’eveque POUT lu1 parler du culte el de la chässe de saınte Gertrude, eit
de la proximıiıte de L’Ascension el de la (prochaıne ete de la saılnte
patronne du heu. Que convlient-1l de faıre? C’est alnsı qUue l’on apprend
comment, moment de la Jlerreur dechrıistianısatrıce, le cure, aVOCC CCI-

talns de SCS paro1ssiens SÜürs, avalt cache ce‘ chässe. Citons NOUVEGCAaU

le registre du pere Lefort

«Relıques de Salnte Gertrude.
«JJan de gräce mıl sept cent quatre vingt d1ıx neuf, le 18!‘ mMay (12 flo-

real OUS retire de V’endroit OUS les aVIONS caches depu1s
le mMoO1s de friımaire de l’an euX Inovembre-decembre les rel1ques
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de Ste Gertrude, eit OUS les replacees ans l’ancıenne chasse, POUT
les CXÄDOSCI la veneratiıon publıque des 1deles Le colffre qu1ı les contient
est de fer battu tout rou1lle, 11 de longueur quaranı! CINg centimetres,
de argeur dix-sept centimetres el de hauteur se17e centimetres. Outre les
relıques enfermees ans coffre ferme de euxX OUuS le
chef de la meme saınte enferme ans globe de VeITC.>»

le registre continue Jusqu'en septembre 1803, AVCC inflechıisse-
ment ans la ormule employee POUT l’inseription des marlages: apres la
mıse vigueur du Concordat, Päaques 1802, Lefort ecrıt desormaıls
qu’1 celebre marıage C l’acte de marıage contracte devant
V’officiıer publıc».

Revenons 1792 1793, quan Franco1s Lefort tenır
SOM regıstre. Les evenements de l’e  ue, 1’a par le registre, l’ont
pas epargne. Maıs l semble QaVOIT arrete l’exercıice publıc du culte quC
pendant tres PCU deeEt l’on irouve nu part d’indications selon
lesquelles il auraıt abd1ıque, lıvre SCS ettres de pretrise. part 1NON

plus, {Trouve de mention selon laquelle 11 auraıt ete arrete, PU1Ss
interne, tant de pretres ans les Ardennes, l’ancıenne chartreuse
du Mont-Dieu.

Des le printemps 1795, l’a l reprend ouvertement SCS fonctions,
Vaux eft ans les paro1sses volsınes qul, elles, sont toujJours depourvues

de desservant. prete le erment de Haıne la royaute le 19 frimaiıre
VIL, decembre 1/97/. Ce SCTA blentoöt L’epOoque, l’an 8 Ou le SOUVCTI-
nement herche SaVOIT quels pretres merıtent conflance. DE  etat POUT
le departement des Ardennes OUS precise: «a Vaux-en-Dieulet, Lefort,
ancıen premontre, cure depu1s alnls !] tres estimable ans {OUS les
rapports, SOUMIS Id [OUS les serments| eft touJours eXercant>». Quant
prefet, Z brumaıire XL, decembre 1802, 11 ecrtıt de lu1 «vleıllard
estimable SOUS {OUS lesr Ses paro1ssiens quı le cherissent le VeEI-

ralent s’eloıgner AVCC infinıment de peine»““.
L’e&veque constitutionnel, Joseph Monıin, ancılıen premontre de aval-

Dieu el ancıen prieur-cure de Haybes, est pas mo1ns content de SO  —;

anclen confrere le priıeur de Vauzx. A unc visıte pastorale, l ecrıt
regolre (V’eveque de OI1S, quı est le chef de l’Eglıse constitu-
tionnelle de quı reste de celle-cı le loreal I  9 F mal 1801
«AÄ Vaudıieulet, Ou NOTrT‘ confrere le pere Lefort Jou1ıt une haute

rtıch dep. Ardennes, 474 rıch. nal., 19/865 (8)
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consıderatıion, pareılles MAarqUcS d’allegresse de la part du peuple, qul,
le cure, Oont faıt de ]Jour-lä une ete l’eglıse el la

A  25

( ’est VeTS Gce epoque OUu le Concordat vigueur (Paques
qUC le pere Lefort redige el lıvre A4aU X PTCSSCS, POUT ’usage des

pelerıns de saınte Gertrude, Notiıce SUr saınte Gertrude... La perse-
cution semble definıtiıvement passee, peut tenter d’expliquer qu est
la devotion saınte Gertrude, eft racon! qUC fut VvIie et SO  — martyre,
el qu1 s’est passe pendant la tourmente revolutionnaıre.

Maıs ’ancıen priıeur-cure vieıillıt, l maıntenant so1xXante-sept Al  N

Nous 12NOorons tout de fin, sınon qu en septembre 1803, cure du
volsinage vient faıre marl1age ans SO  an eglıse, de SON consentement,
Calr l est malade ef alıte  z Le 11 vendemilaılre AIlL, octobre 1803, le
meme cure vols1n, eit quelques pretres des alentours, accomplıssent la
sepulture de Franco1s Lefort, dec:  e  N  d|  e la veılle Le maıire de Vaux-en-
Dieulet inscrıt, lu1 auss]ı, le deces du dernier prleur-cure SUT SON regıistre
civil?2®. Nous Savons rıen de plus SUT Lefort.

Maıs OUuSs de lu1 la brochure qu’1 ecrıte SUT la saınte honoree
ans paro1sse. Et est pas le molndre paradoxe, qUue d’avoır redige
el publıe brochure, alors que vingt alls plus töt, 11 sS’inquietalt des
desordres OCCas]ıonneEs par la solennıte de la saınte elon
vraısemblance, le pere Lefort, aCCOord AVCC les prescrıptions des EvVe-
QUCS de Le  ue, spec1alement SUT «Vencadrement» des devotlions pOPU-
laıres, essayaıt-t-ıl alors de canalıser Y debordements. Maıs maıntenant,
apres aVOIF rendu culte les relıques et la chässe qu’1 avaıt cachees,
apres QaVOIT retrouve la SOUTCE de saınte Gertrude quı avaıt ete comblee

25 Parıs, bıblıotheque de la SA d’hıstoire de Port-Royal, correspondance de Gre-
golire, dossier Marne: ettres de Moniın Gregoire et/ou au X eveques reunIs.

26 J’avoue pas comprendre CommMmMent les divers AauteuUrs consultes peuvent presenter
autant de dates, {tOufes erronees, POUT le deces du pere Lefort. Son cte de sepulture est
SUT UuUne euille volante inseree ans SO}  — precleux registre «clandestin», ei LF  etat-  C1vıl de
Vaux-Dieulet le fouft naturellement octobre 1803 (vieuxX style, l’on dıt
SOUS la Revolution): date est OoncC assuree. Or au X rch. dep. Ardennes, _33;

106, dıt mort «avant>» le novembre 1803 Maıs ibid., 424, article:
Vaux-en-Dieulet, lıt216  Miscellanea  consideration, pareilles marques d’all&gresse de la part du peuple, qui,  comme le cure, ont fait de ce jour-lä une fete ä Veglise et ä la  table...»?°.  C’est vers cette &poque oü le Concordat entre en vigueur (Päques  1802), que le pere Lefort redige et livre aux presses, pour l’usage des  p&lerins de sainte Gertrude, sa: Notice sur sainte Gertrude... La perse-  cution semble definitivement pass&e, on peut tenter d’expliquer ce qu’est  la d&votion A sainte Gertrude, et raconter ce que fut sa vie et son martyre,  et ce qui s’est pass€ pendant la tourmente r&volutionnaire.  Mais l’ancien prieur-cure vieillit, il a maintenant soixante-sept ans.  Nous ignorons tout de sa fin, sinon qu’en septembre 1803, un cure du  voisinage vient faire un mariage dans son €glise, de son consentement,  car il est malade et alit&. Le 11 vende&miaire an XII, 4 octobre 1803, le  mme cureg voisin, et quelques pretres des alentours, accomplissent la  sE&pulture de Francois Lefort, d&c&de la veille. Le maire de Vaux-en-  Dieulet inscrit, lui aussi, le d&c&s du dernier prieur-cure sur son registre  civil?°. Nous ne savons rien de plus sur F. Lefort.  Mais nous avons de lui la brochure qu’il a &crite sur la sainte honorce  dans sa paroisse. Et ce n’est pas le moindre paradoxe, que d’avoir redige  et publie cette brochure, alors que vingt ans plus töt, il s’inquietait des  de&sordres occasionn€s par la solennite de la sainte patronne. Selon toute  vraisemblance, le pere Lefort, en accord avec les prescriptions des Eve-  ques de l’Epoque, spe&cialement sur «l’encadrement» des d&votions popu-  laires, essayait-t-il alors de canaliser ces d£bordements. Mais maintenant,  apres avoir rendu au culte les reliques et la chässe qu’il avait cach6es,  apr&s avoir retrouve la source de sainte Gertrude qui avait 6t& comblee  25 Paris, biblioth&que de la Soci&t6 d’histoire de Port-Royal, correspondance de Gr&-  goire, dossier Marne: lettres de Monin ä Gregoire et/ou aux Ev&ques r&unis.  26 J’avoue ne pas comprendre comment les divers auteurs consult&s peuvent presenter  autant de dates, toutes erronges, pour le d&ces du pere Lefort. Son acte de sepulture est  sur une feuille volante ins&r&e dans son prEcieux registre «clandestin», et l’Etat-civil de  Vaux-Dieulet le porte tout naturellement au 3 octobre 1803 (vieux style, comme l’on dit  sous la R&volution): cette date est donc assur&e. Or aux arch. d&p. Ardennes, 2 J 153,  f. 106, on dit: mort «avant» le 30 novembre 1803. Mais ibid., 2 J 154/5, f. 424, article:  Vaux-en-Dieulet, on lit: ... mort «apres» le 20 vendemiaire an XII, 30 novembre 1803.  Quant A L’Ecuy, dans son €dition des Annales... de Delahaut, p. 494, il 6&crit: «Mort dans  sa paroisse qu’il avait Edifige et 0U ses vertus et sa charite€ lui avaient merite l’estime de  ses paroissiens, 4 f&vrier 1804». D’oü peuvent provenir ces dates?morTt «apres>» le vendemilailre AIL, novembre 1803
uan' L/Ecuy, ans SO  — edıtion des Annales. de Delahaut, 494, il 6criıt: «Mort ans

paro1sse qu’'1 avalt edıifiee ei Ou SCS vertus ef charıte Ju1 avalent meriıte ’estime de
SCS paro1ssiens, fevriıer 1804». D’ou peuvent provenir C655 dates?
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pendant la peri0de la plus dıfficıle, maıntenant, S1 lL’on cro1lt notice ans
les Annales de elahau: ei L/’Ecuy, 11 faıt refleurır le culte de ce

salnte.
Cette brochure est reputee introuvable, el, des le deb du X Xe sıecle,

etaıt  Ü A proclamee par les erudıts des Ardennes. Elle est absente du

Catalogue general des Aautfeurs de la Bıblıotheque nationale de France.
La description rapıde donnee par (GGoovaerts A  est qUC la cople des ind1-
catıons donnees pai Delahaut-L/’Ecuy ans les Annales d’Ivois-
Carignan..., el le oran bibliographe d’Averbode, n’indıque pas qu’1 alt

exemplaıre de Gce brochure (du moO1nNs precise-t-1l pas,
11 le faıt S1 ouveni, qu’1 exemplaıre ans bıblıotheque).

J’a1 ete heureux POUT TOUVeETr exemplaıire ans les collec-
t10Ns S1 riches de la bıblıotheque de la Socıete d’histolre de Port-Royal
BSHPR) Parıs. Sa cote actuelle est Revolution [23 pLECE On peut

QUC C’est l’eveque premontre Monıin, dejä mentionne plus haut,
quı AUTa eNvoye cef exemplaıre Gregoire. On notera QUC cefit exemplaıre

menti1onne 18910)881 d’auteur, nı de leu nı d’annee d’impress1ion: SUT

l’exemplaıre consulte, C’est Franco1s Lefort u1ı-meme quı ecrt, et de

PTOPITC maıln: Franco1s Lefort prieur-cure de la paro1sse de Vaux-
dieulet», pU1S, plus bas «all 10, 1802»2/

Peut-etre STI-Cce la le seul exemplalire quı1 subsıste maımntenant de Gce

brochure de se17e PaASCS, qu1 ermıne par les lıtanıes de la saınte, eft les
Oralsons recıter lors de la procession de la ete

Sext1us X avler LAVAGNE D’OÖRTIGUE
F-13100 Aı1ıx-en-Provence

27 On peut auUssı CNSCI que la brochure question, quı devaıt etre distrıbuee,
vendue bas Pr1X, au  € devots de saınte Gertrude, plusieurs editions, eft qUuC
l’exemplaire deerit par L/Ecuy, est unec seconde uU1lc tro1sıeme edıtıon portant,
elle, ei düment imprimee, la mention: edan, XE 1802, eft peut-eEtre meme le 1810)881 de
”’auteur egalement imprime. L’exemplaire consulte la est SUT mauvals
papıler el l’ımprimeur n’avaıt pas, COUP SÜr, uUunec tres riche ettres CMN-

tuees


